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ARREST RENDU LE 

16. Juillet i^js. encre la Veuve de 
feu fîeur Charles Rouffel & le Tu- 
teur de fa fille. 

S*// / eujf eu ^uel/]ue apparence de pouvoir AVâir lesexcellens PlaL 
doj ers fur lequel ce célèbre Arrejlefi intervenu , en ne l'auroit pas 
drejje fans Us y inférer. On y aurait vu non feulement les particu- 
laritez,de l'affaire dont il s'y agit-^ maisaup les motifs qui ont . 
porté U Cour à le rendre j ^ ceux qui l'auroient lu en auraient été 
tout autrement fatisfaits . Neanfmoinj ils le pourront ejlre aucunement de 
le voir en F état qu'il efiypuifqu'on n'a pas pu H avoir autrement , fur 
tout,fipçuren avoir une intelligence plus particulière ils ' s' infruifent 
auparavant du fond de l'affaire dans le Récit fincere & court que le 
feu fieurCharles Rouffèl a fait imprimer de fon vivant des infortunes 
& deyalamitez, extraordinaires qu' il s'effmalheureufement & innocem- 
went attirée s par le Mariage qu'il contrah^ -avec Anne Carrière a prefent 
fa veuve. 

Ilenefl demeuré dans ce Récit à ce qui s'était paffe dans fon affaire 
jufqu'au lo. Février 1677. Ilavoitpromis d'eftre dans la fuite plus exaCf 
à rapatrier toutes le s chicanes malicieufespattefquelles il prévoyait qu'en 
qu'on l'exceroit-^ maison luyenfit tant tous les jours, qu'il ne luyfutpat 
pofihle de Its mettre par écrit. Entre les chofes remarquables qui luy 
arrivèrent il y en eut deux principales. 

Lai. Son affaire, qui toute criminelle qu' elle était avait été civilifée par 
M .T>effitaffut portée aux Enque^es.,& diffrihuèe à M. de Quellain. 
^uandilvouluten juger, ilcrâtqu'elle méritait d'eftre auparavant com- 
muniquée à M. le Procureur Generaf (jr pour ce faire il la mit entre les 
mains de M .de Lamet L'un de fes Substituts ^ qui en fut touché^ &qui 
s'y comporta avec toute forte d honneur & d'intégrité, sur fan Rapport M. 
le Procureur General fe porta pour afpellant à Minimâ de la Sentence de 
M. Deffta , é" conclud entre autres chofes contre Bourbonne à un ban- 
toiffiment de trois ans. -' 

La 2, Cette obligation de Çept mil livres qite Bourbonne & fes parens 
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• M,vetentpnctfi hdut é'^ophiâtrement comme une pièce légitime & M- 

tennqm,fittcaj[ée & annulUe pAr un ArreB ftkmnel. 

Ces ignominies , efuoy que tres-juftement méritées , furentjî fenfbles 
audit Jieur de Bourhnneé" à fa famine , ^ue dans Ujufte crainte qu'il 
avoitque f ijju'é de fon procez. princif ai qu'an alloit mettre furie Bureau, 
ne luyfult aufi defavantageufe que ces autres r^avoient etè , prit une 
tefolution detefiahle de fe défaire de Reujfelpar un cruel & brutal ajfaf- 
finat. , 

lien vint a bout le %. OÛobre 1677. la veille de la S. Denis fur les 
fept heures du foirpar un coup de fifiolet chargé de trois baUesqu'illuy 
tiraprefqueà bout portant fort prés du cœur ^ & dont Roujfel mourut en- 
viron ftx heures après ,• mais d'une manière fi Chrétienne (^ fl édi- 
fiante que les particularitez. méritent autant £en efire rapportées au pu- 
blic & laijfiesà la pojlerité qu aucune autre chofequi y puiffe efredow 
née : & l'on tâchera quelque jour de fatisf aire à ce devoir. 

Fort peu de jours après la mort de Roujfel Upnfieur le Procureur F if 
CAldt Sertrouville p les diligences aufquelles fa Charge l'obligeoit pour 
faire élire un Tuteur a la fille du dejfu^t, qui n'avoit alors que deux 
ans & quatre ou cinq mois. Nicolas du Parc très. pauvre Vigneronde Ser- 
trouville^ mus frère de la mère de Roujfel, fut eleu par fes parens (^ amis^ 
qui tous unanimement le chargèrent de pourfuivre le procez, commencé par 
feu Roujfel contre fa femme , &J^ fitre aufi fes diligences p<mr avoir 
rdfond l'ajffinat commis e»faperf»nne par Bourèûnne. 

C'eJldeUnomintionde ceTueur é" despourfuitesqu'd fifiitencme 
qualité cont>elav€uvedudit Roujfel dont eue était appeUante y & dont il 
s' agit dam cet Arrcjl. 

EXTRAIT DES REGISTRES DE PARLEMENT. 

ENtbe Damoifelle Anne Carrière, veuve de ' défunt Charles 
Rouflel, vivant Capitaine de cent chevaux d'Artillerie de l'armée du 
Roy, demandetefle en Requête par elle prcfentéc à U Courte jr. 
Janvicri 78. tendance à ce qu'attendu le decés dudit défunt Rouflèl 
fur venu avant qucl'appel interjette de la^Senccnce rendue par le Lieu- 
tenant Criminel de l'ancien Châtelet , du 14. Odlobre 1676. ait été jugé; au 
moyen duquel decés ladite Carrière n'a plus de partie, le crime & la peine pour 
le piécendu adultère étans éteints , & ladite Carrière Affranchie des 
liens de ion mariage, ilplûràla Cour la recevoir opçofanteàl'aâie de Repiife 
fait par le défendeur cy après nommé, au lieududii défunt Rouflel , le z8. dudit 
moi* de Jaavier^duprocésctiininsl en qucftion, écaiu au rapport de Maîtxe 
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Nicolasde Quellain Confeillcr, f»ifantdioit fur roppoiition ; Et où U Caat 
Youdroit procéder au jugement du procès , à l'égard desautres parues, ordonner 
qu'elle feroit mife hors decaufe, en confequance du decez dudit défunt (on 
mari; & permis à elle de fortir du Convenc de Charonnc, où elle eft en vertu 
d'Arrêt, & de fc retirer en tel lieu qu'elle voudroit choiiîr , le défendeur con- 
damné aux dépens, d'une part: Et Nicolas du Parc , demeurant à Sertrouville 
Tuteur de LoaïCc Anne RoulTel , fille mineure dudir défunt Charles Rouflcl , Se 
deladite Carrière, défendeur , d'autre: Et entre ladite Carrière demandercflb 
en Requête du 3.Fe/rier 1578. àce qu'elle fut receuë oppofante à l'exécution 
del Arrêt furpris par le défendeur le 23 . dudit mois de Janvier, portant que ladite 
Carrière feroit conduite du mouaftere de Charonnc es prifons de la Concicree- 
liedu Palais, pour être procédé au jugement du procès diftribué audit fîeur de 
Quellain Confdller j faifanf droit fur l'oppofîtion, lui a/uger Icsconclufions por- 
tées par fa Requête du }ï. Janvier ; ce faifant, qu'il luifoit permis de fe retirer du- 
dit Mo naftere, avec défenfes d'attenter à fa pcrfonne , d'une part : Et ledit du 
Parc, audit nom, défendeur, d'autre: Et entre Hcleine du BuifTon femme 
fcparée d'André Carrière, mère deladite Anne Carrière demandcreflè en Requê- 
te dudit jour j. Février I ^7 8. à ce qu'elle fût pareillement receiic oppofante i 
Jcxecarion dudit Arrêt du zi Janvier, portant qu'elle feroit tenue fc mettre en 
crat dans trois jours , finon conduite en la Conciergerie ; faifant droit fur l'op 
pofition , la décharger de Ce mettre en état , aux ofFrcsqu'elle fait d'être à la porte 
de ia Chamlwe , lors du jugement du procès d'cntreles parties , d'une autre part- 
Et ledit du Parc audit nom .défendeur d'autre. Et entre ladite Anne Cairière 
prifonnièreés prifons delaConciergeriedu Palais, demandcreflè en autreRequêfe 
du piemicr Mars 1678. tendante à ce qu'attendu que l'ade de Reprife fait par 
le défendeur, n'a voit pour fondement que l'adle fait pardevant le Lieutenant 
de Sertrou vjIIc , portant nomination de la pcrfonne dudit du Parc pour Tuteur 
de ladite Louïfe Anne Rouflcl , fans y avoir appelé ladite Carrière , elle fût re- 
ceuë appelante dudit aéie de tutelle du xo-Odobre I<Î77. faifant droit fur l'appel,. ' 
infirmant ledit ade , & tout ce qui a efté fait en confequence , luy ajuacrles con- 
clufions portées en fesjprécedemes Requêtes , d'une part:Etledit Nicoîas du Pare 
Tuteur deladite Louïfe AnncRoufl'el, deffendcur & intimé d'autre : Et encore 
entre André Carrière, Jean Carrière fon fils, Nicolas du Buiflbn, & Jean Go^ 
dard,perc , frcre, & coufins germains de ladite Anne Carrière , demandeurs cri 
Requeftedu.8. Avril 167S à ce qu'ils fuflentreceus parties intervenantes en la 
caufc d'entre les parties; faifant droit fur l'intervention, les recevoir oppofans 
auditadede reprife , mêmeà toute la procédure faite pour la nomination dudit 
du Parc y que Icfdites procédures feront déclarées nulles , & ledit du Parc con- 
damné aux dépens »d'une part : Et lefdits du Parc, & Anne Carrière deffendeurS 
d'autre : Et entre Lauïfe Gervais veuve de Maître Robert Rouffel* vivant Lieu- 
tenant en la Prévôté de Sertrouville, dcmanderefle en requête du u- May i6j8.i 
ce qu'il plût à la Cour la recevoir partie intervenante en la eaufe d'entre les parties 
faifant droit fur l'intervention , confirmer Us procédures dont ladite Anne Car- 
rière c/l appelante ; la débouter, enfemblc Helcine du Buiflon , Sclcfdits Carrière 



H confors, de IcarsRcqueftes; fc que tant à laRcqueftc dudit du ParcTutear,que 
de ladite Gctvais Tante dudit défunt Rouffcl , il fera paflc outre au jugeinent 
du proccz dont ledit fîcur de Qucllain Confeillereft Rapporteur, & les défen- 
deurs condamnés aux dépens , d'une autre part : Et leldits Anne Carrière, 
Hcleinedu Buiflon , André Carrière & confors, & ledit Nicolas duParc Tuteur 
défendeur, d'autre; fans que les qualités puiflent prcjudicier aux parties, Après 
que Foumier Avocat d'Anne Carrière &:d'Helcinedu Buiflon ,1e Roi Avo- 
cat d'André Carrière & Confors , Bignon Avocat dudit du Parc , & Baudeloc 
Avocat de Louïfe Gervais , ont été ouïs; enfcmblc de Lamoignon pour le 
Procureur général du Roy , pendant trois audiances ; LA C O V R fans s ar- 
rêter aux Rcqueftesprcfcntécs par les parties dele Roi & Foumier, ayant égard 
àccUedclapartiedcBaudelot, Fa receuc partie intervenante : faifant droit fut 
l'intervention & appellations interjettces pat les parties de Fournier,a mis ÔC 
met icellcs appellations au néants ordonne que ce dont a été appelé , fortira effet: 
les condamne aux dépens de la caufe d'appel , & en une amende ordinaire de dou^ 
ze livres. Fait en Parlement le feize Juillet mil fix cens foixantc dixhuit. Signé 
^«rcolUiien j DE LA BAYNS. 

)fc H E R I E R, Procureur. 
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